Prospective sur les grilles de production :

Mathématiques : 

En ce qui concerne les mathématiques, il semble que, soit les mathématiciens ne connaissent pas les grilles, soit ils les utilisent sans le savoir.  

Si malgré tout on prend le thème « Grille pour les maths » au sens large, on constate que :

· Le GDS Mathrice a impulsé une dynamique d’utilisation des réseaux pour une mutualisation des ressources en jeton de logiciel de logiciel payant. Mais ces progiciels étant installés directement sur les machines des utilisateurs, on est vraiment loin de la notion de grille de calcul.

· Une autre utilisation des ressources est l’accès à des bases de données bibliographiques en ligne. Les GDS du CNRS « Mathrice » et RNBM sont en pointe pour ces accès à des ressources qui coûtent de plus en plus cher. La documentation en mathématiques est considérée comme un « grand instrument » pour le (futur) institut de maths.

· Il y a aussi plusieurs projets particuliers liés à la cryptographie (cassage de code RSA) ou au projet GIMPS (recherche des plus grands nombres de Mersenne) http://www.mersenne.org/ ou encore les applications des méthodes Monte-Carlo (moyennes sur des réalisations indépendantes de simulations) qui peuvent être distribuées sur la grille.

· on peut aussi noter l'utilisation de la grille dans les logiciels de calcul formel http://www.wolfram.com/products/gridmathematica/ ou dans ceux de calcul scientifique (scilab en utilisant la plateforme proactive) http://proactive.inria.fr/index.php?page=scilab .

· Il y a aussi les projets BOINC (1,2 pétaflops établis) http://boinc.berkeley.edu/ , voire http://boinc.berkeley.edu/projects.php (catégorie "math and strategic game") et aussi la liste des participants académiques français (peut-être un peu réduite) http://www.boinc-af.org/content/category/7/109/294/ .

· Cette faible participation du monde académique français semble être générale.

En résumé, la communauté des mathématiciens ne semblent pas très impliqués dans l’utilisation des grilles, qu’elles soient de production ou de recherche, pour le moment. Il faut noter cependant qu’un projet ANR (GCPMF)  de mathématiques financières existe et semble progresser normalement.

Physique :

En dehors des communautés liées à l’astrophysique, à la physique nucléaire, à la physique des particules et à celles travaillant sur les nanotechnologies (toutes traitées par d’autres groupes de travail), l’utilisation des grilles de production ne semble pas être effective dans le domaine de la physique. 

Dans le monde de la fusion contrôlée par confinement magnétique, plusieurs personnes réfléchissent à la possibilité d’utiliser les grilles de production et les supercalculateurs qu’ils appartiennent à des grilles comme DEISA 2 (http://www.deisa.eu/ ) ou pas.  Ils sont engagés dans un projet du 7ème programme cadre de recherche et développement de l’Union Européenne (projet Euforia : EU fusion for Iter Applications, http://www.euforia-project.eu/EUFORIA/ ) et peuvent déjà utiliser la grille EGEE (http://www.eu-egee.org/ ). Ils travaillent plus particulièrement sur :

· la convergence entre les intergiciels « gLite » (http://glite.web.cern.ch/glite/ ) et « Unicore » (http://www.unicore.eu/ ), 

· l’accès aux données,

· l’interactivité, 

· la visualisation,

· l’ordonnancement des tâches nécessaire à l’analyse des données et à la simulation.

Il faudrait améliorer l’information sur les grilles de production auprès des autres utilisateurs potentiels (optique, physique du solide, etc.).

